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Assemblée générale Association d’EURE et LOIR NATURE 

Samedi 16 Mars 2019 à Thiron-Gardais 

 

Rapport moral du Président Michel COHU 

 

Nous avons reçu un certain nombre d’excuses de personnalités, qui retenues 
par diverses obligations ne peuvent être des nôtres, ce jour. 

Tout en présentant leurs excuses, nous avons noté l’intérêt qu’elles portent à 
notre association, qui s’inscrit dans une déjà longue histoire de plus de vingt-
sept années. 

Le hasard du calendrier fait que notre assemblée générale nous met en 
concurrence avec celle de la marche pour le climat et relève pour beaucoup de 
choix difficiles à effectuer en terme de participation, ce que nous comprenons 
tout en le regrettant. Ceci étant , il va de soi, faute de pouvoir y participer ,que 
nous apportons tout notre soutien à cette manifestation qui marque de façon 
positive des aspirations citoyennes face aux défis environnementaux qui sont 
ceux de tous. 

Avant d’ouvrir nos travaux de ce jour, je voudrais saluer toutes les 
personnalités qui nous font l’honneur d’assister à notre assemblée générale. 

Monsieur le Maire de Thiron-Gardais, nous vous remercions de nous accueillir 
dans votre ville, dans votre salle des fêtes, à l’ombre de cet ancien collège royal 
et militaire, dont nous avons pu apprécier ce matin le musée dans une visite 
fort intéressante. Cet ensemble, dont la restauration parfaitement réussie, 
dans cette première phase de réalisation, lui a redonné un éclat particulier, 
tant dans son respect de ce qu’il nous apprend du passé de votre ville que de sa 
nouvelle destination culturelle, portée il est vrai par un ambassadeur, Stéphane 
Bern, dont le nom évoque engagement, savoir et volonté : celle de transmettre 
et de faire connaître. 

Votre commune, Monsieur le Maire, fait partie de celles- au nombre de 
soixante-dix maintenant- qui ont signé la charte objectif zéro pesticide. Nous 
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vous en remercions sachant, que votre engagement pour tout ce qui concerne 
le respect de l’environnement, impacte directement le mieux vivre en société, 
notamment dans son aspect qualitatif.  

La lecture de la presse relatant les travaux de votre conseil municipal nous 
apprend que dans ce domaine vos initiatives se multiplient à l’exemple de 
plantations de haies venant en accompagnement visuel mais aussi comme 
éléments de corridors écologiques.   

Monsieur le Président Audouin De Gouvion Saint Cyr. Nous avons plaisir 
également de vous accueillir pour la première fois à une de nos assemblées 
générales. Votre présence marque aussi votre volonté de dialogue et 
d’ouverture, que nous partageons, parce-que porteuse de dynamiques 
nouvelles s’inscrivant dans une vision complémentaire des actions qui peuvent 
être initiées par nos structures. 

Dans mon propos, j’associe bien évidemment Dominique ROUZIES, que je 
salue, et qui, responsable dans votre organisation a été, avec la fédération des 
chasseurs, un des artisans de la réussite de la semaine de l’arbre 2018. 

Vous le savez, c’est avec La fédération des chasseurs, dont le Président nous a 
adressé ses excuses pour aujourd’hui, et les forestiers privés que nous avons 
initié la semaine de l’arbre 2018. Réussite collective qui démontre combien il 
est utile de se rapprocher pour mieux répondre aux défis environnementaux, 
que certains découvrent maintenant, mais qui sont ceux qui sont les nôtres 
depuis des décennies. 

Notre assemblée générale de ce jour revêt un caractère particulier dans la 
mesure où elle marque une fin et un commencement. 

Fin de parcours professionnel pour notre directeur, qui suivant le terme 
consacré, va prendre à partir du 1er avril prochain, une retraite bien méritée, 
après vingt-sept années passées à l’association. 

Tout d’abord en tant que bénévole/militant, puis faisant partie du petit noyau 
des fondateurs d’Eure et Loir Nature, avant d’en devenir le directeur. 

Commencement pour lui et son épouse, que je salue, d’une vie moins ponctuée 
par des horaires, d’une vie ouverte vers des espaces de liberté, d’une vie dans 
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l’épanouissement du temps qui passe et dont on mesure encore plus qu’il est 
précieux. 

Nous aurons l’occasion de manifester à Jean-Pierre et Geneviève nos 
sentiments d’amitié le 29 mars prochain à Morancez avant leur départ vers le 
soleil du sud. 

Je voudrais maintenant exprimer des remerciements envers tous les membres 
adhérents– dont vous êtes - de notre association. Vous les adhérents actifs de 
la préservation de l’environnement qui formaient un des deux piliers sur 
lesquels repose notre structure, l’autre étant constitué, vous le savez, de notre 
équipe des salariés animée, encore pendant un petit mois, par notre directeur 
Jean-Pierre Barnagaud.  

Il faut le rappeler, la complémentarité bénévoles/salariés prend toute sa 
signification dans les actions déclinées sur le terrain et les animations réalisées. 
L’une sans l’autre affaiblirait l’ensemble et ferait que l’association perdrait petit 
à petit, non sa raison d’être, mais l’esprit même de ce pourquoi elle existe.  

Dans un monde qui bouge où les repères qui motivent de s’engager deviennent 
de plus en plus flous, vous êtes l’expression d’ouverture vers le collectif 
rejetant celui du repli individualiste. 

Ceci étant, certains signes ne peuvent que nous alerter et, le constat que bon 
nombre d’associations doivent faire face à des difficultés de gouvernance par 
manque de bénévoles, ne peut nous laisser indifférents. 

Nous n’en sommes pas là, heureusement, en termes de participation, mais la 
vigilance s’impose afin de préserver l’avenir et devrons donc avoir sur ce sujet 
une réflexion qui devra s’inscrire, sans doute, dans une vision mieux partagée 
et rénovée des gouvernances associatives. 

Depuis quelques années, nous avançons dans cette voie puisque nous avons 
initié cette démarche qui consiste à nous rapprocher d’autres structures avec 
lesquelles nous pensons mener à bien des projets qui visent au même objectif : 
celui qui de préserver l’environnement. 

Je l’évoquais tout à l’heure en parlant de la semaine de l’arbre. 
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C’est pour cela, aussi, que nous avons ouvert dans notre Garzette papier un 
espace « Vous avez la parole » destiné aux structures qui veulent nous faire 
connaître leur démarche et ce qui est leur engagement dans l’espace 
environnemental. 

Je complèterai mon propos en rappelant qu’au-delà de nos approches parfois 
différentes avec nos partenaires potentiels, seule compte la volonté de réussir 
collectivement. Les enjeux qui sont ceux de notre société, qu’il s’agisse du 
climat, de la perte de la biodiversité, de la transition écologique en passant par 
le nucléaire, les déchets ou les énergies renouvelables seront difficilement 
atteints si les réponses relèvent d’actions dispersées, non cohérentes et 
relevant de visions non partagées. 

C’est en ayant à l’esprit cette évidence, celle qu’il nous faut agir en 
complémentarité avec d’autres structures que nous avons créé un slogan pour 
notre association : Agir ensemble. 

Il parle de lui-même et se veut ouvert et rassembleur. 

Les réactions actuelles que tout le monde a en tête, viennent opportunément 
rappeler au monde des décideurs qu’il vaut mieux rassembler ce qui est épars 
plutôt que d’ignorer et diviser. 

La semaine de l’arbre et le colloque sur l’eau, dont vous avez eu tous les 
retours en termes de communication s’inscrivent totalement dans cette 
démarche : Faire en sorte de créer des dynamiques et de porter un message 
cohérent, nourri et enrichi des apports et expériences de chacun. 

Si l’on peut qualifier ces deux événements de réussite collective, il nous 
appartient d’en donner une suite pour que l’oubli ne gagne les mémoires face 
au déferlement des informations qui viennent se percuter de jour en jour, 
constituant souvent une forme de trop plein médiatique. 

Il y a donc une semaine de l’arbre 2019, actuellement en préparation avec la 
volonté des acteurs d’élargir et d’ouvrir encore plus largement cette démarche 
à d’autres structures.  

 Vous le savez, sont programmées également pour l’année en cours un certain 
nombre de manifestations autour du thème de l’eau venant fort 
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opportunément s’inscrire en continuité du colloque qui s’est tenu à Lèves en 
début d’année, Qu’il s’agisse des études que nous menons pour Eau de Paris 
dans le Nord du département, ainsi que les actions Eure sur les ballastières du 
pays Courvillois. 

Toutes ces actions trouveront leur déclinaison au travers, notamment, d’un 
rallye nature en septembre prochain et un colloque en début d’année 2020. 

L’action Climat 2030 que nous commençons à présenter auprès de certaines 
communes vient également en complémentarité de tout cet ensemble et lui 
donne toute sa cohérence en projection vers l’avenir en terme d’actions à 
mener collectivement. 

Puisque nous sommes dans la relation des actions en cours ou qui vont être 
déclinées dans les mois qui viennent, et compte-tenu du contexte politique et 
social que connaît notre pays, je ne peux ne pas évoquer notre contribution, en 
liaison avec notre fédération nationale sur le volet transition écologique et 
énergétique du grand débat national en cours…. de finalisation, non pas dans 
sa concrétisation, seulement dans celui des idées. 

Pour Notre Fédération, ont été identifiés trois axes majeurs de réflexion et de 
propositions : 

- La transition écologique, 

-La fiscalité et les dépenses publiques, 

-La démocratie et la citoyenneté. 

J’ai développé ces trois axes dans la Garzette numérique que vous avez reçue 
en début de ce mois, mais il est bon de les garder en mémoire afin de continuer 
à faire passer nos messages tant auprès des élus/décideurs que de nos 
concitoyens. 

Si la transition écologique passe par la prise en compte d’un certain nombre 
d’actions prioritaires, de la rénovation des logements aux transports / 
déplacements, le développement des énergies renouvelables et la protection 
de la santé, elle doit avoir comme point d’appui la protection de la biodiversité 
dans toutes ses déclinaisons. 
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Il n’y aura pas de transition écologique sans financement dédié. Croire et dire le 
contraire relève d’une forme de naïveté sans lendemain positif. 

La fiscalité écologique est donc indispensable pour faire évoluer les 
comportements. Elle ne pourra être acceptée que dans le cadre d’un partage 
clairement énoncé des efforts à réaliser. 

La taxe carbone est nécessaire pour inciter progressivement à moins polluer. 
Elle doit être rétablie de manière plus juste et surtout elle doit intégrer les 
secteurs très polluants aujourd’hui exemptés. 

De même, la suppression des aides publiques aux projets ou activités toxiques 
pour l’environnement ne doit pas être une simple intention, mais devenir une 
réalité. 

Nous le savons pour l’avoir dit depuis longtemps, il n’y aura pas de transition 
écologique sans transition sociale. 

Il est donc indispensable de construire un processus de transition juste et, 
sinon, parfait, mieux équilibré et partagé. Les changements de comportements 
et de choix d’investissements des acteurs sociaux et économiques appellent à 
la définition d’un horizon commun, d’objectifs partagés et des processus de 
suivis participatifs. 

Dans la dernière Garzette numérique qui vous a été adressée en début de ce 
mois, s’agissant de transition écologique, je terminais Le mot du Président en 
écrivant « A nous d’en construire la suite ». 

Cette suite, nous la construisons depuis des décennies au sein d’Eure et Loir 
Nature et des associations fédérées régionalement et nationalement dans le 
giron de France Nature Environnement. 

Celles et ceux qui nous ont précédé, relayés par vous maintenant, ont porté 
haut, très haut les messages de respect de la nature, de sa préservation. Ils ont 
alerté et nous continuons de le faire et ils ont proposé, comme nous le faisons 
à notre tour. 

Que d’années pour que la conscience collective s’imprègne de cette évidence : 
il faut respecter la nature et se donner les moyens à la hauteur des enjeux qui 
conditionnent l’équilibre de nos sociétés en termes de qualité de vie. 
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Sans être les seuls, mais étions-nous si nombreux il y a vingt ans, nous avons 
contribué largement, avec toutes nos instances, à ce que les idées qui 
maintenant font partie de la réflexion citoyenne, servent de terreau à ce qui se 
présente comme un des défis majeurs de notre société. 

Que sortira du grand débat initié par le Président de la République et plus 
particulièrement sur le volet transition écologique et énergétique ? 

Difficile de se prononcer tant sont multiples les participations et propositions 
qui portent les messages d’attente de nos concitoyens, et qui tous attendent 
une réponse spécifique à leurs demandes. 

Pour rester dans ce seul domaine, nous ne pouvons que retenir, à ce jour, une 
certaine volonté affichée par le Président et traduite dans ses réponses aux 
interrogations formulées dans le grand débat national. 

« La transition écologique vise à passer d’un modèle à un autre. Notre défi, 
c’est de le faire le plus vite possible. Je crois qu’on peut faire vite, plus fort, plus 
loin, en donnant plus de pouvoirs au local et en changeant de méthodes ». 

Il sera intéressant d’en connaître la suite quand seront présentées les 
propositions destinées à concrétiser ces engagements, sachant que le volet 
financement relève toujours des possibles et non des souhaitables. 

Nous aurons à nous positionner sur ces propositions, sachant que pour nous la 
transition écologique n’est pas une option mais une nécessité. 

Continuons ensemble, en nous engageant, de le faire savoir. 

 

 

Michel COHU 16 Mars 2019 

 

 


